
Le corps carbonisé d'an 
Jmftme originaire d'Orchies 

découvert à Bruxelles 

D I W M levassent di. la rue Haute, & BruxeV 
les on TMDI de découvrir dans son m. le oorpe 

^carbonisé du Fronçais Anatole \lonny, âgé de 
MB an*, origineir* cTO ::tnes. 

CHAPKADI ABBAYE "ï Kue bAquermoise 

La fin tragique 
i d'un cheminot de Tourcoing 

bug* u* uue. itou» avons relaie dimanche la 
mcri «ragssu* d'un cheminot de Tourcoing, M. 
Auguste LalUi^nont, 41 ans. mécanicien au che
min d» 1er, domicile a Tourcoing, 56, rua du ca-
Jitame GuyOMMT. 

OD sa» que ôes funérailles ont eu lieu le 
samedi i mai. 

Hier vendredi, dsatts la matinée, sur commis
sion rogstoir* de M. te juge dtaaInicUQB 
d'Amien* M Uiauvm, oomfliiàsaii e de police de 
la bneade mobile de Lille. *'est rendu au «-
metiere principal où le corps a été inhumé a 
lait procéder à 1 exhumation et a salai les effets 
d'hautement «tout le défunt était vêtu, ceux-ci 
devant servir utilement a l'enquête. 

Parfumerie Hurez 6t. Grande-Place, UMe 

COUR D'APPEL DE DOUAI 
Epilogue d'un mortel accident 

d'auto à Tourcoing 
\près avoir assisse a un match de football 

à Taure**»», cinq jeune» gens sa rendaient 
en a u t o » Bl«**Jx. où devait avoir lieu une 
autre manifestation sportive. 

Le temps pressait et la voiture roulait à 
bonne allure, lorsque rue d'Auteclitt, a Teu». 
coing, eite dérapa, capota et se renversa sur 
ses occupants. . . . . . . . . 

Tous furent sérieusement blessée et 1» plus 
grièvement atteint, le soldai Quendart. suc
comba peu après 

A la suite de l'accident, le tribunal correc
tionnel de Lille condamna la conducteur de 
l'auto. Marcel Destombes, a cent francs d'a
mende pour homicide par imprudence. La 
famiue de la victime se vit allouer une in
demnité de 15.0OT francs. 

En même temps que le Ministère public, la 
Parti* Civûe fit appel du jugement, mais 
ayant obtenu satisfaction, elle s'est désistée 
depuis. 

L'affaire a été plaidée hier vendredi devant 
la «s Chambre, par M* Godin. 

Plue sévère que te Tribunal de Ire instance, 
la Cour a condamné Marcel Destombes à un 
mois de prison avec sursis. Elle a confirmé 
le taux de l'amende. — 

Un boucher Polonais de Sallau-
minee faisait du saucisson 

avec de la viande avariée 
Le boucher polonais Boleslaw Kabor, éta

bli à sellauuune*. avait acheté & l'Abattoir 
d'Hénin-ûéterd, Mû kilogs de viande. 

Soumise à l'examen de M. Cotton, vétéri
naire, cette viande fut reconnue impropre a 
la consommation. . 

Ceci n'empêcha point le peu scrupuleux 
boucher de l'utiliser. 

Au lieu de la débiter en beefsteaks, ragoûts 
ou pot-au-feu. Jl la transforma en saucisson. 

Mais, heureusement pour les clelnts de Ra
bat, la marchandise fut saisie et le commn. 
cent poursuivi en correctionnelle. 

Le tribunal de •Béthune lui octroya 1 mois 
de prison avec sursis, 500 francs d'amende, 
affichage du Jugement et insertion dans trois 
i°*JPKPs4sslMfc2*> * • é v e i l 

Apres plaidoirie de M* Soland, la Cour a rêfor-
méSe jtotooanH As première instance et a i e > 
dasmé Bclëelau Habar a 6 jours de -prison avec 
sursis. 800 frênes d'amende et a supprimé 
l'affichage. 

Une affaire de diffamation 
ML Ley, secrétaire général du Consortium 

de l'Industrie Textile a Roubaix. avait Intenté 
un procès en difiamtion a MM. Maurice Meer-
tens. Gilbert Declercq et Edgard Deveraay. mm-
tanis communistes. 

Las prévenus ayant soulevé la question din-
eompétence. le tribunal de Lille avait rejeté leur 
demande. 

Bn appel hter. la Cour a statué dans le même 
seas) que le tribunal de première instance. 

1* l ^ C A R N E T 
eaLIMBRicn. — SaaMdl ti nul 1M» 

Soleil i Lever à • a. S» 1 ceneaer à i* h. ta 
Lan» - Lever a s h. 34 • coachw à t l a. « . 
Anjoardbui : Saint-aïamert. Demain : Sainte-

Jeanne d'»rc. 
MCTIOROLOOIS. - StatMn e» un*. - Observa-

tlom fartes S la station de Lille le 10 mai 19J9. 
a ts j u r e : 

Baromètre : ISS nui. 4 • • hausse dépôts la Teille à 
1S heures : o aui. a. 

Thermomètre -. fronde t t i : mtnlma 4.1 atteint 
• « n 30 : maxima 18* atteint a te heures. 

Btat hrsrométrtcjue : «J • hauteur d'eau tombée 
depuis la veille à UJ heures : néant : direction. 
du vent • Nord-Bst : force : faible : direction 
de» nuases : Nord-Est : état du ciel : noaseoi. 

Temps probable pour samedi : très doux. 
Office National. — R*eion dn Nord : Trè» nua

ge»» avec «ctatretes, ondées éparses : vent de Sort-
Ooest 3 « m.. Température mlnlmnm en hausse 
de 1 » » derres. 

MARiaci. — !*ous apprenons le prochain ma
riage de Mlle Jnlla Lenglin. rue de l'Eglise, l'une 
des henrauses gagnante» don des principaux lots 
du concours du « Bssell du Nord •. avec M. abel 
Petitga*. soWs-oflleler au 43* Régiment d'Infanterie. 

MOMINATIOM. — Par dderat de M. le Président 
de la RéOBniMrne. M» Jules Blaochaert. ancien avo
cat au Barreau de LtUe. a été nommé Huissier 
pies le Tribunal CtvU départemental de l» Somme, 
section d'Aanleoa en remplacement de M* Léon 
DettlUeur. démissionnaire. 

» stioii on anaonee l» mort de M. Eugène 
PBXLEr.RIN inspecteur de vent» sa tournai • La 
Dépêche •. deeédi a LUle dans sa se" asaée. 

Le* funérstues aorcmt tien lundi 1» «jai. en 
l*SgHse Salnt-Satrveor. Réunion S rue rréo*no 
Mottex. a 8 h. ts. 

XAJSL X » O I L a A ^ X C * t * J j E Î B E G Z O N A I A K 

Une vue d'ensemble de la situation 
électorale dansfnos départements 

Le second tour de senti»» «ppreeJw... Devis la plupart des grandes villes de la 
région, les résultats définitifs n'ont pu être ohtenus à ta première cojwuliaiion électo
rale On conçoit tue dans eet condition*, et en raison de ta multiplicité de* iute*. 
des tractations se soéesu engagées, h 

Au cours de la semaine qui vient de s'écouler, nous avons relaté Us alliances 
qui se faisaient, nom «son* 9*HU estfM de* listes qui étalent définitivement établies. 

4 ta veille du scrutin a« ballottage, voici une revue de la tirwUian tells qu'elle se 
présente dans les centres importants. Sou» avons pxpesl* le» position* du premier tour 
pour permettre d'avoir un «père» rapide et net de la situation dans nos départe-
ments de la région ttu Mord. 

Itoul»*.:/ 
BUREAUX : 46. Rue de la Gare (Téléph. 9-51) — DEPOT DE VENTE : 78, Grande-Rue 

A ULLfc. — AU premier tour s'aUrontaient 
les liMes suivantes : 1* liste d Union et ds 
Concentra Uon républicaine onmpreaant notam
ment des élément* appartenant a l'Entante 
républicaine, ayant à sa têt* M. Uévin Danel, 
iiiuustrwt ; t« une lite de FéuareUuo, néoubli-
caine pour la défense des intérêts Uuois. avant 
à sa tête M. Baiavoine, adjoint sortant ; 3* une 
Ustd d'Union républicaine raoïeale et radicale 
socialiste, avec M. sjpriet ; •* une) liste socia-
hate. avant a sa tète M. Boger SsUtitaro. main 
sortant ; i* une liste d'unité ouvrier* ; 6» une 
Uite communiste, 

Pour le deuxième tour, des aillanoft* s* sont 
constituées et voici les liâtes en présence : 

1» Union contre la réaction groupant {S can
didats de la liste socialiste (Salengroi. g candi
dats de la liste d'Union républicaine radicale et 
radicale socialiste &priet) et i candidats de la 
liste soc.-com. iK. Lanavei 

i" Union républicaine des Intérêts ullois. 
groupant S5 candidats d» la liste d'Union et 
Concentration (Uévin Daneli et 11 candidats de 
la liste de Fédération républicaine iBalavoine), 
mais M. Balavoine ne tait pas parti* de la 
conabinaison. 

3* Une liste communiste inchangée, 
4° M. Deneubourg, adjoint au maire sortent, 

(soc.) qui se présente isolément. 
A ROtJBAlX. — Au premier tour les listes 

en présence étaient : 1° celle de 1 Union répu
blicaine, avec M. Liennan ; £• la liste socia
liste avec M. Lebas ; 3° une liste communiste. 

Pour le deuxième tour on trouve : 1° une 
liste républicaine de représentation proportion
nelle (M. Roussel, tête de liste) qui ne groupe 
que 14 candidats : 2* liste socialiste (Lebas) 
restée inchangée ; 3° liste communiste. 

A TOTJRCOLNG. — Au premier tour les listes 
en présence étaient : 1» Union Nationale (M. 
Bruneeler) ; 2» Solidarité Républicaine (M. 
Dron) : 3» Socialiste (M. Ingheis) ; 4* Com
muniste. 

Pour le deuxième tour, on compte trois listes : 
1» Union républicaine (M. Leduc, tête de liste) ; 
2» Union des gauches, comprenant 24 candidats 
de la liste de Solidarité Républicaine (Dron) 
et 1E socialistes (Ingheis) ; 3» One liste commu
niste. 

A I IALUJIN. — Au premier tour 8# hstes 
étaient en présence. Celle des Intérêts Hallui-
nois et la liste communiste. Deux candidats de 
cette dernière lurent élus. Les deux listes se 
maintiennent au deuxième tour 

A ARMEN1IÊRES. - Il J avait au premier 
tour 3 listes en présence : 1» Union républi
caine (Conem) : 2° Union des radicaux-socia-
lUtes et socialistes (Debruvne) : 3» Communistes. 

Pour le second tour, la liste communiste dispa
rait, ses candidats s'étant désistés purement et 
simplement. 

A 11 VZEBUOtXK. — Au premier tour 3 listes 
étaient en présence : r» Union républicaine 
Honte, ; 2« Entente républicaine (Warein) : 3» 

Socialiste et républicaine démocratique (HeckelV 
Pour le deuxième tour. M. Bonté, maire sor

tant, ayant décidé de se désistet B-lisTjanl^et. 
simplement il ne reste que 2 listes 
rfiJuNieaMe- ' Baseorouckoise - (& 
Dsle ra*cale«ocialiste (M. 

A DUTVKERQLK. — Au premier tour, l u l i s t e 
en présence étaient : liste Républicaine de dé
fense des Intérêts dunkerquols ; liste d Alliance 
républicaine ; liste socialiste ; liste commu
niste incomplète. 

Pour le second tour on trouve : 1« une 
liste d'Entente remaniée avec de .nouveaux 
noms • 2o une liste ressemblant des candidate 
socialistes et d'Alliance républicaine ; tV» unt 
liste communiste. 

A DOUAI. — Au premier tour de scrutin les 
listas en présence étaient : 1» Celle d'Union 
républicaine et des Intérêts Douaisiens compo
sée de membres de la Fédération et de r Entente 
républicaine avec, a sa tête. M. Hayez, séna
teur ; 2° Celle des radicaux-socialistes, dirigée 
par M. Proust adjoint sortant ; 3* La liste socia
liste, avec M. Escoflier, maire sortant ; 4* Une 
liste communiste. 

Pour le second tour la situation est la sui
vante : 1* liste d'Union des gauche et d'unité 
ouvrière qui groupe des candidats de la liste 
socialiste (Escoffier) et des candidats de la liste 
radicale et radicale-socialiste (E. Proust) : 2» la 
liste d'Union républicaine inchangée (M. Hayez); 
3° une liste communiste. 

A SALVT-AMAND. — Au premier tour 4 listes 
en présence : 1° Républicains : 2» Républicains 
laïques ; 3» Socialistes (Couteaux) ; 4» Commu
nistes. 

Pour le deuxième tour, 2 listes restent en 
présence : 1° Parti républicain radicale fj>a-
vaine) et 2° Socialistes (Couteaux). 

A CAMBRAI. — Au premier tour on comptait, 
4 listes en présence :, 1* Union républicaine 
(Cirier) ; 2» Union démocratique et sociale (Des-
jnrdins)' ; 3» Socialistes : 4* Communistes. 

Pour le second tour se trouvent en présence 
3 listes : 1° Union démocratique et sociale (Des-
inrdins) comprenant 18 radicaux et 9 socialistes; 
2° Union républicaine (Cirier) : 3» Communistes. 

A AVESNES. — Au premier tour 15 candidats 
de la liste d'Union républicaine et d ŝjBOcralique 
furent élus, ainsi que 8 candidats de la liste 
des républicains. 

Pour le deuxième tour, 6 sièges restant a 
pourvoir, les deux listes précitées présentent 
chacune 6 candidats. 

A MAliBEUGE. — Au premier tour. S listes 
étaient en présence : 1* Union républicaine : 8» 
Union socialiste et de Cancentraunn républi
caine des gauches ; S» Communistes 

Un seul candidat : M. Brvé avait été élu. 
Les trois listes restent en présence pour le 

deuxième tour. 

PAS-DE-CALAIS 
A AURAS. — Au premier tour, voici quels 

étaient les concurrents : 1» liste Républicaine des 
Intérêts cTArras (Lemetlej ; 2* liste des Intérêts 
communaux Uelansorne) : 3» Entente républi
caine radicale et socialiste i Petit) ; 4» Commu
nistes ; 5° Trois candidats de la > Jeune Répu
blique ». 

Pour le deuxième tour la liste des Intérêts 
communaux s'est désistée purement et simple
ment. Trois d'entre ses candidats dont M. Roy 
sont allés a la liste Lemelle. 10 autres dont 
M, Delansorne sont ailés à la liste Petit 

A BETHUNE. — Au premier tour on comptait 
trois listes eu présence : i* liste Républicaine 
et Concentration de défense bethunoise 
(PonaUei ; 2» liste républicaine rad.-soc. (LégU-
Unt ;, 3° Communistes. 

Trais candidats ayant été élus les listes restent 
en présence : la républicain rad.-soc amputée 
de trois membres (Lejeune. Malbranque et Beu-
vry). Quand 4 la liste communiste qui compre
nait 17 candidats elle en contiendra aujourd'hui 
13, augmentée qu elle est de M. Level qui devient 
tète de liste. 

A SAINT-OMER. — Au premier tour, trois 
listes étaient en présence : 1* Union républi
caine d'intérêt local : 2° Concentration répu
blicaine ; 3° Socialiste. 

23 sièges restaient a pourvoir. Les trois listes 
se maintiennent. 

A BOULOGNE. — Au premier tour de scrutin 
cinq listes étaient en présence : 1» Fédération 
républicaine (Teliier) ; 2» Rép. rad.-soc. (Canu) ; 
3* liste Socialiste de Concentration ouvrière 
(Lemaire) : 4° Alliance républicaine (Cronay) ; 
3* Communistes (Maly). 

Pour le second tour, la représentation propor
tionnelle avait été admise entre les quatre pre
mières listes. Les socialistes s'étant retirés de 
la combinaison une liste commune réunit 12 
candidats de la Fédération. 12 candidats de la 
lista rad.-soc. et 10 candidats de l'Alliance répu
blicaine démocratique. 

Pour le reste la situation n'est pas encore 
nettement établie. 

A SAIVr-POL-SUR TERNOiSE — Dix can
didats restent a élire, deux listes sont en pré
sence : celle de la Concentration des gauches 
(J .Gosse) et la liste républicaine protestataire 
:Ch. Benoît). 

A CALAIS. — Au premier tour, les listes 
étaient en présence : 1» Union républicaine et 
des Intérêts locaux : 2» Concentration républi
caine et laïque (Vincent) ; 3° Socialistes ; 4* 
Communistes. 

Sept candidats avaient été élus : 5 de Concen
tration et Z socialistes. 

Pour le deuxième tour une scission complète 
a partagé en deux tronçons d'inégale force, la 
Concentration républicaine et laïque, qui était 
composée du Parti Républicain Socialiste, prési
dé par M .Léon Vincent, député-maire, du Parti 
Radical-Socialiste et de la Ligue républicaine 
démocratique. 

L'un des tronçons comprenant les radicaux va 
rejoindre les socialistes et faire liste commune 
avec eux. I 

(.'autre tronçon, composé du parti RépubUoam, 
Socialiste et de la Ligue républicaine démocra
tique, a accepté au contraire, une proposition de 
proportionnelle lancée par la Fédération Répu
blicaine. _ 

Ce que dit la Presse 
Politique Régionale 

t a Croix du Nord n'ayant pat paru hier ; 
Le Peuple Libre ayant retardé sa parution ; 
l'Echo, la Dépêche et le Progrès, ne ^occu
pant que de la situation d Lille, seul des 
journaux politiques LA BATAILLE, organe 
officiel de la Fédération du Nord du Parti 
Socialiste a, hier, commenté la situation dans 
la région, et dit notamment : 

• Avec ses hommes, avec son programme, seul 
contre tous le Paru Socialiste a eïdeié au premier 
tour «olianta-asox municipalités Sans la Nord. 

> Les socialistes sont en ballottage favorable 
dans vingt-six municipalités. 

. Dans deux municipalités, U y aura une mino
rité socialiste avec majorité radicale. 

• O-set la lutt. de* Blancs centre la* Rouges, 
disaient nos père*. 

a Demain aussi c'est la lutte des Blancs contre 
**. Le" Blancs .ont en puissance. 
» Cette puissance n'est rien si les Rouges veu

lent. Car Ils «ont le nombre Imposant et de qualité 
meilleure. 

• Les Rouges 1* veulent. 
a us l'ont montré dlmanohs dernier. 
a Ils le prouveront encore mieux demain su scru

tin de ballottage. 
a Demain, on seul vote. Il est clair : Oentre •* 

néaetlen I 
a Demain on seul mot d'ordre. Il est simple : 

Battra la Réaction a. 

L'Ascension fut favorisée 
par un temps printanier 

Serait-ce enfin le Printemps T On serait 
tenté ds le croire. La Journée de jeudi, en 
effet, a été très belle. Un ciel pur a favorisé 
ce jour de fête et les Roubaisiens en ont pro
fité. La ville avait son aspect calme des di
manches. Usines et ateliers, muets, ne lan
çaient pas vers ls ciel leurs habituelles 
fumées. 

Heureux de respirer un air plus pur et de 

firendre quelques heures d'un repos mérité les 
aborieux habitants ont, d'un commun accord, 

pris la dirction des banlieues campagnardes. 
On s'en alla vers Hem, Fiers, Leers, Toufflers; 
les tramways partirent rjondés dans ces diffé
rentes localités. On fit sur l'herbe d'excellen
tes « parties • de plaisir. Le Parc Barbleux 
connut l'affluence die tous ceux que ne tentait 
pas la campagne, et ce fut, toute la journée, 
sous les frondaisons reverdlas par le mois de 
mai un incessant défilé de promeneurs. 

En résumé, belle journée printanlere, qui 
permet de prévoir un important exode pen
dant les fêtes prochaines de Pentecôte. 

TOUS 
-. bien CHAUSSES par : 

BOUCAU-VERCECKE 
5. r. Pierre-Motte, Roubelx 
60, r.de Lille.Ut Madeleine 

M O R T O'UsW R E L I Q I I U S E 
OE L ' H O P I T A L DR LA FRATERNITE 

Nous apprenons la mort, survenue mercredi 
dernier, à l'Hôpital de la Fraternité, de Sœur 

Marie-Julith, née Laurence Dalattre, décédée 
à l'âge de 63 ans. 

Sceur Sainte-Marie-Jullth était née a Clary. 
le 80 novembre 1866, et était religieuse de la 
Congrégation des Filles de l'Enfant-Jésus, de
puis le 2 mai 1898 ; elle fut, pendant pins de 
22 ans, au service des malades de l'Hôpital 
de la Fraternité. 

Ses funérailles auront lieu, aujourd'hui sa
medi 11 niai, & 9 h. 30. en l'église Saint-
Rédempteur. 

M A I N T E N A N T . . 

JE V O I S C L A I R ! 
graoe s— 

JOSE FRIBOURG 
Optisisn-Spéeianste 

" A l'Optomètre " 
t* »!•. Grande-Ru*. ROUBATS 

LUNETTERIE OPTIQUE 
OROONNANOfS - REPARATIONS 

ACCIDENTS DU T R A V A I L 

A la Brasserie coopérative L'Union d« Rou-
baix-Tourcoing, Decock Jules, 80 ans, liquo-
riste, demeurant 25, rue de Colligny, plaie 
face palmaire et contusion face dorsale de la 
main droite. 12 jours. 

— Même établissement, un livreur, Nolf 
Louis, 21 ans, nie du Tonfcin, 117, à Tour
coing, déchirure musculaire région lombaire 
10 à 12 jours. 

Bock Meyerbeer LE PLUS 
APPRÉCIÉ 

Peinture Economique 
Avant de vous décider a faire repeindre vos 

murs, boiseries et plafonds peints à l'huile, 
essayez donc de les nettoyer au Reco : il est 
très passible qu'une fols nettoyés avec ce produit, 
vous pourrez attendre jusqu'à l'année prochaine 
pour faire celte grosse dépense. 

Reco, poudre bleue très fine, est également 
remarquable pour nettoyer tous objets délicats, 
salle de bain, objets en marbre qui] nettoie 
sans rayer, a cause de sa grande finesse. 

Ce produit est en vente chez tous les bons 
épiciers et droguistes : 0.60. 0,86 et 1,50 le paquet. 

m ^aCtsnt^ Aux 5 5 de France 
EMPLOIS RESERVES AUX MUTILES 
En exécution de l'article 8 de la loi du 30 jan

vier 1923, modifiée par la loi du 21 juillet 1928, 
le préfet du Nord donne avis de ta vacance 
d'un emploi de aarde champêtre 4 Auby (arron
dissement de Douai). Le délai de 30 jours cour 
les déclaration» de candidatures expirera ie 
8 juin 1929. 

Des Bas sacMetenl AUX LAINES OE FRANCE 

CONCERT DE L'HOSPICE BLANCUEMAILLE 
Voici le programme du concert rui sera don

né a l'Hospice BienchemeiUe. dimanche 12 nsi 
de 10 h. 30 a 11 h. 30, par le Cercle Symphjru-
que Oelezeno* : 1. Bisse Away, marche (Hotg-
man) ; t. Le Calife de Bagdad, ouverture (Boôl. 
dieui ; 3. Caravane Indou Tr*»py) ; 4. Faust, fan-
teiale (Gounod) : 5. Suite Orientale (Popyj. 

RADIALYS 
tS, Rue de l'Alettette, ts 

ROUBAIX 

En Réclame 
ACCUS 4 v. 40 amp. : M francs 

ACCUS 80 v. 2 amp. : 14S franco 
Rhéostats, • tr. H — Ecouteurs. 1S fr 

L E C O N C E R T dé L A M I C A L E D E S A R T S 
Le concert que donne l'A. A. R., en la seJle 

de la F, A. L., rue d'Alsace, dimanche pro
chain, à 15 h., semble devoir remporter un 
succès, si l'on en juge la location. 

Il est vrai qu'avec des éléments comme 
MM. -Decottignies, Locquet, Samain, Huyt-
Broeck, Gaudfrln. Duparc, Rlrl ; Mme Lekens, 
ainsi que l'interprétation, par la section théa-
rale de l'A. A. R., de la jolie comédie qu'est: 
« L'Anglais tel qu'on le parle », de Tristan 
Bernard, ce concer ne peut être qu'un triom
phe de plus pour l'A A. R. 

Aussi nous ne saurions trop engager les 
personnes qui se proposent d'y assister de 
retenir leur place d'avance au siège, 108, rue 
des Arts • Réservées, 3 fr. ; Premières, 2,(10. 

CHAUSSURES N I N A 
118-120, rue Archimide 

ROUBAIX 
Liquidation à des prix incroyables 
de pantoufle» fantaisie, semelle 
cuir, pour femmes; tennie, semelle 
caoutchouc, couleur blanc gris s i 
sable, pour enfants, fillettes, 
femmes et hommes; espadrilles 
bout cuir, hommes, à 5 francs. 

Pour les fêtes de Pentecôte, 
vente exceptionnelle de souliers 
fantaisie, montés sur cuir, talon 
bottier ou plat, pour dames, à 
45 francs. 

Nos nouvelles séries à 49 - 59 
et 69 francs, se recommandent 
par leur bon goût. 
^^^^i/^i/*v*^a/^/su9/*^*i/^/ev*u*v*v*veu*usvs/*y*v*^Si 
peuvent retirer leur lot au siège des Mutiles U 
rue de la Mairie, S Lys, sur l e vu d'une pièce 
établissant leur identité : LecJercq AcimTle.Ws-
neste Louis, Lehembre Peu! Btorntne t W i 
Lauridan Alired, Hauwel Alfred, OnenBao j ï ï s i 
Sénécaux Jules. Vanhamm* ;.-B.. DeÀnsDSjulî)? 
car, Txmel J. B.. Desmettre Jean. DelouV Mart 
cel, Baineui Henri, Bonté Etienne, Bécart Hen-
r.,'_JrOI*Ulloir Eroes*. Delacroix Louis, WaUart 
Arthur, Joston David, Poigner Alphonse Allerd 
Marcel. Delespaul Pierre, Leclercq Louis Lom
bard Alfred, *almon Henri, Dubus Charles i>o-
siro Vannamme. Desmettre Richard. Descbamns 
Paul Lepers Arthur Breton Jules, Delmarquét-
te Charles, Lebrun Gustave. Carotte J.-B Dei«. 
croix Etienne (R^ubaix), Dasoubrje (Leers) Hen-
belle Adolphe, Oesbecque Emile, Lecomte A'-
oert. Les lots non réclamés pour le 15 juin s*, 
ront acquis a l'œuvre. 

— Un laveur de bouteilles de la même coo
pérative, Stacleus Germain, 19 ans, rue de 
Solférino, Tourcoing, plaie pénétrante a la 
main gauche. 12 jours. 

— Bettens Valentine, rue du Fresnoy, 7, soi
gneuse aux établissements Destombes et Van-
deputte, plqftra au tora* gauohe. Plaie infec
tée avec lymphangite, 10 jours. 

vous offre un choix Immense en 
CASQUETTES et CHAPEAUX, 7. rue de la Gare, 
ROUBAIX. 

— Un surveillant des établissements Alfred 
Motte et Cie, Castel Alphonse, 22 ans, boule
vard de Matz, 42, plaie contuse du nez et de 
la lèvre supérieue, foote contusion à la poitlns 
et plaie, 20 jous. 

Petit Beurre Dessert 
~ e BISCUITS GESL0T ET VOREUX -» 

— Chez Parnthon et Lierman, entrepreneurs 
Verhememata Florent, 27 ans, chauffeur, con
tusion du genou droit, a 

— Au pelgnage Amédée Pouvost, Tomme 
Jules, 19 ans. homme de peine, s'est piqué au 
pied gauche avec un chadon. 15 jours, 

H é m o r r o ï d e s 
simples on saignantes, toutes douleurs 

Soulagement rapide par les plantes: M1» ROSIER 
Herboriste, 36, rue de Boubaix, Toufflers (car Q, 
21 années d'expériences et succès, preuves sur 
place. - 4 -

MJMT DE PIÉTÉ DE ROUBAIX 
Le mercreo) K du courant, les services du 

Mont de Piété feront procéder 65. rue des Lon
gues-Haies, par ministère du commissaire pri-
seur, è la vente publique, aux enchères, des 
gages périmés, parmi lesquels : nombreux cou
pons de drap, belle qualité, pour costumes com
plets, meubles de salon et autres, tableaux, vo
lumes divers, machines à coudre, bicyclettes et 
divers, de 9 h. a midi, — et de 14 a 18 b., objets 
divers en or ou en *argenL 

e 

Phonographes 
J. BARD1AUX, seule maison. 48, rue de l.innoy, 
accréditée pour la vente des appareils et disques 
Pathé. 

LUTHERIEJAZZ-BAND-PIANO 
Facilités de paiement. — Téléphone 37-78 

ROUBAIX - MAISON DE CONFIANCE 

Un Pnl l Over s'achète Aux Laines de France 

ETAT CIVIL 
Naissances. — René Gras, rue des Longues. 

Haies, 197 ; Roger De Clercq, 137, rue de lOm-
melet ; Rose Desmarcbelier, 149, rue ds Car-
tigny, c. Malfait, 10 ; Rose Lematre, 56, rue 
Cugnot ; Huguette Deworm, 62, rue de Denain 
cour Flamencourt, 4 ; Jacques Duquenne, rue 
de Denain, 100, c. Noël, S ; Léon Kasperaka. 
rue de France, 123. 

Publication*. — Ernest Mairiaux. trieur, a 
Croix et InUenaa itannaan. confectionne use, 
rue Malplaquet, 3. 

"TJeVeTT̂ — Andréa -VHegher 6 -moi», rue du 
Gftnd-Ctiemtn, 56 ; Henri Decruyenaere, ép. 
Bouvart, t;i ans, rue Bernard. 118 ; Jules Plan
que, époux Fosset. 50 ans, 35i, rue de Lannoy: 
Léon Delaforterle, époux Ryeland, 67 ans, 
rue des Fossés. 130 ; Ernest Barbier, époux 
Coumanne, 60 ans, rue de Bavai, 5 ; Désire 
Hélinck, époux Lestivets. 65 ans, 23, rue du 
Nouveau-Monde ; Clémence Desreux. veuve 
Plament, 74 ans, 123. rue Décrême : Léopold 
Depaepe, époux Doutretulgne, 50 ans, rue 
Darbo, 38 ; Léontlne Vanderhaeghe, veuve 
Carrette, 63 ans, 71, rue Bouctcaut ; Jérémle 
Declerck, époux Ducornetx, 68 ans, r. David-
d'Angers, 10 bis : Claire Crispyn. 7 mois, rue 
des Longues-Haies. 140, c. Mulller, 6 ; Plas 
Caroline, épouse Debyttère. 60 ans, rue du 
Gros-Saule. 17 ; Nicolas De Reuck. veuf Caer-
tens. 88 ans, rue de BlanohemaUfe. 37 ; Léon 
Matlsse, vent Ladureaux. 83 ans. 37, rue de 
Blanchemaille ; Berthe Bouchard. 31 ans, ép. 
Warmoez, rue du P»e, 138, c. Loridant, 5 ; 
Sidonle Tiberghien. 74 ans, veuve Carin, Gde-
Rue, 215 bis, c. Dutholt, 1 ; Laurence Delattre, 
6E ans, religieuse, av. Jullen-Lagache, 20. 

Pompe* Funèbres Générale*, 13. r. Sébastopol, 
Roubaix. Cercueils. Décors funèbres. Démarches. 
Organisation complète de Convois. — Tél. 3.06. 

WATTRELOS 
UNION DES MCTTLES OT REFORMES. — 

Réunion mensuelle dimanche 12 mal, è 10 h., 
au siège, 1$, Gnand'Plaee. 

CROIX 
LA FRATERNELLE ACCORDEONISTE. — 

Réunion lundi soir 13 mal, t 17 h. 30, cher 
M. Léman, conseiller municipal, rue de la 
Mackellerie, face rue Boucher-de-Perthes. — 
Instruments et casquettes. 

Le Groupe Philanthropique Belge, qui vient 
d'être reconstitué, prie les anciens membres, 
ainsi que les Belges qui seraient désireux d'en 
faire partie, d'assister a l'assemblée générale 
qui se tiendra le vendredi 17 mai. s 80 h., à la 
Brasserie Flamande, 55, rue Nationale, a Lille. 

LYS 
TCflJBOLA DU JEU DE BOULES DES MUTI

LES. — Les bouteurs dont les noms suivent 

PUA1TULE. ÉCONOMIQUE. JOUE. . Comment 
ne pas porter la chemise avec 2 cols et 2 paires 
de poignets mobiles. Tissu Percale d'Alsace ou 
jumol écru. Prix: 34 fr. 50 .AUX ÎOOOOO-
CHEMISES de PARIS-, SUCCURSALE deLILLE-
79. rue Nationale. 

HEM 
E L E C T I O N S M U N I 0 I P A L E S 

seauTiN oc B A L L O T T A G E 
Pour 1* scrutin de DaHottajw du dimanche u mai 

les trots listes (Concentration républicaine Parti 
Socialiste et Paru Communiste) se maintiennent. 

PARTI SOCIAL1STS 
Appel aui ciseleurs 

• La Section socialiste d Hem remercie les OJO 
électeurs du 1*1 exemple d'union et de discipline 
qu'ils ont donné en déposant dans l'urne la Une 
complète de ses vingt-trots candidats, affirmam 
par ce geste qu'ils entendent n'accorder leur con
fiance qu'aux candidats socialistes, candidats de la 
classe ouvrière. 

. Elle remercie les autres électeurs qui ont voulu, 
par leur vote, donner au Parti socialiste un B»»# 
de leur confiance en accordant leur suffrage a 
plusieurs de ses candidats. 

• Elle fait appel à tous les vrais démocrates » 
tous les véritables défenseurs de l'école laïque. 
pour que dimanche prochain sorte triomphante la 
liste des vingt-trois candidat* socialistes. • 

VSCQ 
ELECTIONS MUNICIPALES 

PARTI SOCIALISTE 
On communique -
« La section socialiste, réunie le S mal écoulé, 

décide, en vue du scrutin de ballottage, de présen
ter les candidats dont les noms suivent : 

• MM. Menez Henri, c. s. ; Salomé Jean' : Ver-
dière Georges ; Marescaux Henri . Llébart-Lass» 
Un ; Denoulet Georges ; Smets Maurice. 

• Fidèle S la discipline du parti et confiants en 
l'avenir, nflos avona -la .certitude que Jee. tr»v«li-
lours ru- faillirent pas S leur devoir. > 

L E E R S 
APPEL AUX ÉLECTEURS 

Le parti républicain radical et radical-
socialiste adresse a ses électeurs l'appel 
suivant : 

• Par une majorité imposante, vous avez 
renouvelé votre confiance au conseil muni
cipal sortant. Merci pour votre union, qui 
a permis un aussi beau succès. Merci pour le 
témoignage particulier d'estime donné au 
maire dévoue, sympathique et accueillant 
qu'est Emile Dues, digne continuateur du 
toujours regetté M. Joseph Leroy. 

> Malgré l'ardeur de nos adversaires il n'a 
manqué qu'un nombre insignifiant de suf
frages pour que le succès fût complet des 
le premier tour. Ce succès est absolument 

assuré au scrutin de dimanche prochain 
12 mal. Vous en ferez une éclatante victoire 
républicaine, en votant avec discipline sans 
ratures, et nous saurons nous montrer digues 
de la nouvelle marque de confiance que vous 
nous donnerez. 

a Pas d'abstentions, surtout 1 » 
ACCIDENTS DU TRAVAIL. — A l'usine Pa

rent et fils. Desablin Maurice, tisserand, de-
demeurant h Templeuve (Belgique), rue Dores 
N* 6, effort du poignet droit. 12 jours de re
pos. — A la briqueterie du Nord, un manoeu
vre de maçon, M. Van Overbecque Achille, 
39 ans. demeurant à Evregnies (Belgique), 
fracture de l'épaule droite, 15 jours de repos. 

VITE ET BIEN 
Sans fatiguer aucun organe, sans vous donner 

la moindre colique les comprimés Doziéres, 
laxatif strictement végétal, doux et énergique, 
vous dêconstiperont vite et bien. Essayez-les. La 

frande boite 6 fr. 75 : La Grande Pharmacie de 
fance, 1, rue Faidherbe, ls)lle. 

FEUILLETON DU 11 MAI 1929. — N» 76 

_ Et d'abord, reprit bientôt Maxime 
gouai i i ew, dites-moi quelle est la femme 
oue vous aimes. : . 

Le gardien a aperçut de l'air moqueur de 
son interrogateur. 

— Vous a l e z encore vous gausser de 
moi I r*pondlt-U nsdvamenL _ 

— Pa« du tout I fit sérieusement le doc
teur Allons, je «vas écoute... Parlez sans 
craint»... Vraiment vous me divertir». . . 
Rien ne m'amuse comme une histoire 
sunouréuséi - - — . . . 

AnMtmej Minard, cependant, hérita un 
tes tant 

— C'est que c'aat bien un vrai roman, 
ailes, dit-il. avec un accent très coo-
sjaiacn dont se divertit fort son interlocu-
t t w , malt tans le faire paraître. 

— Je «ous écouta mon brave, e t Maxime 
Ointe*. 

— Bt un romen auquel aaas 1» savoir 
«ou* vous trouvez , continua le gar-

L» docteur, trè» surpris, dretaa soudain 
roretlla . 

— Un roman auquel je m» trouve mêlé T 
tJit-tl... Jç ne comprends pas- ' 

Bt U desvint tout 4 

Expliquez 

M Oui, reprit le gardien, vous êtes mêlé 
S tout mon roman d'amour. 

II y eut un silence. I 
Le docteur était perplexe. 
Anselme poursuivit 
— Figurez-vous, dit-il enfin, que Je suis 

amoureux comme un» M i e d» la petite 
Rosita. 

i l »• t u t - . „ *. 
, Le docteur Maxime, à cette révélation, 
inattendue, ne put dissimuler la joie ex
cessive q u il éprouva. 

Heureusement, le gardien Anselme Mi
nard n'était rien moins qu'obserarateur et 
il ne s'aperçut de rien-

Le visage du condamné reprit aussitôt 
sa placidité habituelle. 

Mai» le docteur se disposa à écouter le 
récit qu'on lui promettait, avec une ha
bileté consommée. 

_ Oui, répondit le gardien, la petite 
rtoslta, la danseuse de corda... Comment, 
vous ne vous rappelez pas la petit» Rosita, 
la bohémienne la fuie de Julie Belcourt T 

— Ah ! Fort bien, J'y sut», c e o t l m n Ma
xime en jousnt imperturbablement son 
rftle Allons donc... Mais racontez-mot_ça I 
ajouta-t-il bonhesmme, c'est trè» intéres
sant 

Le gardien, derechef hésite. 
Puis U réfléchit qu'après tout, comme le 

hri avait dit }e docteur, 41 ne c . ait^ pas 
grand risque à parler, Ut »«mv»iuet!on 
n'ayant lieu qn'avec un homme mort déjà 
pour ses semblables. 

Enfin, le condamné paraissait vraiment 
si curieusement intéressé par le récit an
noncé qu'Anselme, charitablement, se dé
cida à tout lui dire, heureux, d'ailleurs, 
d'avoir un confident et surtout un 
dent aussi complètement eux» 

—. Continuez votre histoire, mon brave, 
dit le docteur. 

Le gardien reprit : 
— Quand elle fut libre, — Rosita, vous 

m'entendez bien, la bohémienne — elle 
s'installa dans une petite chambre. 

— Mais se» parents T demanda Maxime, 
sa mère, la vieille Julie T / 

— Elle a déménagé, répondit Anselme 
Minard. 

C'est surprenant, dit le condamné, 
car la vieille paraissait aimer beaucoup 
sa fille... Comment se fait-il qu'elle l'ait 
ainsi abandonnée ?••• 

— Elle ne l'a pas abandonnée, reprit 
Anselme, elle lui a écrit en lui recomman
dant dal ler , dès qu'elle serait libérée, la 
retrouver à Montrouge. 

— Maie alors, dit le docteur, Rosita n'a 
donc pas obéi ? 

— Non, fit le gardien. 
— Libre, interrogea le docteur, elle n'a 

pas rejoint sa famille ? 
— Non, répondit Anselme. 
— Tmr quel motif T dit Maxim*. Qu'a-

t-elte donc à faire seule ? 
— l e l'ignore, répliqua Anselme. Mais, 

à coup sûr, elle a quelque chose à taire. 
r- Comment savez-vous tout cela T de

manda le condamné. 
— C'est bien simple, fit Anse! T, c'est 

Roecita elle-même qui m» l'a dit, 
L» docteur ne dissimula pas la surprise 

extrême que lui causait cette "r<mge ré
vélation .... 

— Elle-même L.. dit-il, Rosita, l e bohé
mienne. Vous l'avez vu» ?•„ 

— Oui. 
— Quand T... 
— La nuit dernière, répondit le gar-

j^dien.. . tjt ne suis de aanda ancrée de voue 

que de jour par une disposition exception
nelle... La nuit dernière, Rosita était ve
nue chez moi dans le petit logement que 
j'occupe à Saint-Maur. 

Le .docteur, de plus en plus intéressé 
par cette confidence extraordinaire, se 
tint davantage encore sur ses gardes. 

— Elle connaît donc votre amour pour 
elle 1 dit-il. Comment avez-vous pu le lui 
faire connaître. 

— Elle ne le connaît pas, répondit le gar
dien. 

— Alors, demanda Maxime, que venait* 
elle chercher chez vous î 

— Elle a dos remords... ma-t-elle dit, 
poursuivit Anselme. Elle s'accuse de votre 
condamnation. Elle a su que j'étais voir» 
gardien et elle a voulu me voir pour me par
ler de vous, pour m interroger a votre sujet 

— Cest étrange t murmura le docteur, bien 
étrange en vérité 1 

Maxime se tut un Instant 
11 songeait 
— Et vous l'aimez T demande-t-41 après o n 

instant de silence. 
— J» l'adore, répondit le gardien ; elle 

est si belle I 
Ce d isant U cessa de parler. Il fixa de» 

jeux dans le vide, comme s'il suivait une 
vision. 

Puis il poursuivit : 
— Je l'aj vue aux débats... Je l'ai vue 

dans ia prison, où elle a été détenue... Oui, 
je l'adore.. Je dois la revoir cette nui t . . 
Elle m'a fait promettre que je vous perle
rais d'elle... Voilà pourquoi je vous raconte 
tout cela... J» sut» coupable en le faisant. . 
Je serais révoqué si on savait que fai parla 
Je serais puni même... Qu» m'importe t... 
Elle le veut... J'obéis 

Et Anselme prononça ces paroles dételle 
porte ona Maxime comjjett qttt son 

était affolé d'amour pour la jolie saltim
banque. 

Il y eut derechef un moment de silence. 
Le gardien, revoyait par la pensée — et il 

se complaisait dans ce souvenir — Rosita 
dans ce logement où elle lui était apparus 
subitement, tandis qu'il songeait précisé
ment à elle, éperdu, désespéré. 

Maxime, de son coté, se demandait quel 
jeu vraiment incompréhensible jouait A 
jeune tille. 

Evidemment elle ne ressentait pas le re. 
mords dont elle avait parlé au naïf gardien. 

Assurément aussi, elle n'aimait pas, elle 
ne pouvait pas aimer une pareille brute. 

Alors que venait-elle faire en son logis ï 
Pourquoi devait-elle v revenir î 
Pourquoi lui avait-elle fait promettre qu il 

lui parlerait d'elle T 
A toutes ces interrogations qu'il se posait, 

Maxime ne trouvait pas de réponse plau
sible. . . . 

Sa surprise était éminemment profonde 
Il réfléchit 
Evidemment de ce fait tout à fait extra

ordinaire et inexplicable devait surgir pour 
lui quelque chose d'heureux. 

Mais quoi T II était difficile d» le pressen
tir La délivrance peut-être T 11 y pensa d e -
bord Mais non... Il ne pouvait os» êtr» 
sauvé I... Il se savait perdu, bien perdu II 
avait tait le sacrifice de sa vie. Q n y tenait 
pas, d'aifeurs, è la vie : même il en était 
las ! Il trouvait qu'on tardait bien à en 
finir. Mais vigouraoaement trempé, il ae 
souffrait pas. U n'espérait plu». Il savait 
— son avocatJe !ui avait dtl — que son re
cours en «trà« serait rejeté. 

Bt voilà qae, tout à coup, fi entrevoyait 
« . vaguement à la vérité, la délivrance pee-
sibte.„ la v ie! 

Allons doofil Citait de la foiatt 

un Allait-il so raccrocher niaisement à 
espoir quelconque ? 

Non, il ne le voulait pas; car, après ce 
rêve, quand le «moment» viendrait ébran
lé dans son énergie par une chimère, il fail
lirait peut-être. 

Faillir devant la mort, lui, ie docteur. 
Cointet. Ah ! mais non 1 

Et puis, d'ailleurs, que pouvait, pour ta 
sauver, une jeune fille, une faible jeun» 
fille, une danseuse de corde?... 

Comment avoir le moindre espoir basé sue 
une pareille impuissance? 

Rosita, une fille de vingt ans, sans for
tune, sans relations, ne pouvait pas arra
cher de sa prison, où il attendait le châti
ment, un condamné à mort, revêtu de 'a 
camisole de force, enfermé sous de solide» 
verrous ! 

Ah ! si du moins elle avait eu auprès 
d'elle pour la conseiller une intelligence 
pleine de ressources, comparable à la sien
ne, par exemple, le docteur eût espéré peaU 
être 

Alors Maxime sourit 
La lueur légère d'espoir suscitée par lea 

paroles du gardien s'éteignit 
Le docteur, pourtant, en psychologue qu'il 

était ne regretta pas la sensation curieese 
qu'il avait éprouvée. 

— Eh bien, dit-il ironiquement à Ansel
me... Eh bien, mon brave... Tâchez que le 
petite Rosita réponde & votre amour... Cetta 
fille en vaut la peine... Moi aussi, J» l'ai 
aimée .. Je hri aurais fait un sort digne 
d'envie... Vous devez la revoir T 

— Cette nuit même, répondit la gardien. 
— Dites-lui de ma part alors, continua, 

Maxime, dites-lui que ;e l'ai aimée... dites» 
lui que Je l'aime encore... et tâches d*étr«j 
plus, heumu que mow 

U 
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